
 

 

Hommage à Chantal BRAULT 

Hôtel de ville de Sceaux – 2 septembre 2023 

Philippe LAURENT 

 

Chers amis, 

Merci de votre si nombreuse présence cet après-midi, pour cet hommage à Chantal, dans cette 

salle Erwin-Guldner où elle a participé - et parfois présidé - à tant de réunions et de rencontres. 

On ne peut pas en quelques mots dire toute l’œuvre accomplie par Chantal à Sceaux et ailleurs. 

Les quelques 80 photos exposées ici disent si bien qui elle était, en quelques mots, je cite les 

têtes de chapitre : chef de tribu, oratrice hors pair, joyeuse, sportive, engagée pour la jeunesse, 

femme de caractère, bras droit indéfectible, femme de terrain, initiatrice de grands projets. 

Chantal, d’origine bretonne, est née en Allemagne au hasard des postes occupés par son père 

officier dans l’après-guerre. Elle a été marquée dans sa jeunesse par la disparition de son père, 

en Indochine, alors qu’elle était encore très jeune. Elle en parlait rarement, mais l’on sentait 

toute l’admiration qu’elle portait à son père prématurément disparu. Elle a épousé Jean-

Philippe, officier lui aussi. Elle portera toujours un grand attachement à la chose militaire et à 

nos armées, était notre correspondant-défense, suivra d’ailleurs une session de l’IHEDN et 

présidera l’association des anciens élèves d’Île-de-France de l’IHEDN. C’est le général Xavier 

de Zuchowicz, alors gouverneur militaire de Paris, qui lui remettra ses insignes de chevalier de 

la Légion d’honneur en 2006. 

Chantal et Jean-Philippe se sont installés avec leurs deux filles à Sceaux, où habitaient déjà les 

parents de Jean-Philippe, dans les années 80. Chantal était animée par le besoin d’agir, de 

s’impliquer dans la vie collective, bref de faire de la politique pour améliorer la vie des gens. 



J’ai connu Chantal dans le milieu des années 80, lorsqu’elle est devenue présidente de notre 

MJC. J’étais alors adjoint en charge des Finances, puis de la Culture. Nous sommes devenus de 

proches amis, ainsi qu’avec son mari Jean-Philippe, disparu voici deux ans. Nous partagions 

les mêmes valeurs d’humanisme, le même attachement aux principes républicains, la même 

volonté de construire l’Europe, le même souci de la rigueur et de l’équité dans la gestion 

publique, la même conviction que la culture et l’éducation devaient constituer la priorité de 

l’action publique. 

En 1995, Pierre Ringenbach, alors maire, a proposé à Chantal de rejoindre le conseil municipal 

et lui a confié la délégation à la jeunesse. Le premier projet d’ampleur que Chantal a mené à 

bien, malgré des oppositions déterminées, c’est la construction des studios de musique 

amplifiée à la MJC, devenus « La Caisse Claire ». Un considérable succès, toujours présent. 

C’était le premier équipement de ce genre dans le sud du Département. 

Lorsqu’en 2001, je suis devenu maire, j’ai naturellement proposé à Chantal d’être mon premier 

adjoint (Chantal tenait beaucoup à l’utilisation du masculin pour les fonctions). Premier adjoint 

qu’elle est restée jusqu’au 11 août dernier. Plus de vingt années de travail en commun au service 

de Sceaux et des Scéens, en totale loyauté, de combats politiques communs, de difficultés de 

tous ordres surmontées ensemble, de succès partagés aussi. 

Chantal s’est investie dans beaucoup de domaines importants pour notre ville, mais aussi au 

conseil régional, où elle a siégé de 2004 à 2010, ou dans les associations d’élus – elle était 

référente Éducation pour l’Association des maires d’Île-de-France et participait activement à 

de nombreuses discussions au sein de l’Association des maires de France. Elle siégeait au 

conseil territorial Vallée Sud – Grand Paris, dont je salue le président, qui lui avait notamment 

confié la présidence de Vallée Sud Emploi. 

À Sceaux, Chantal s’est investie dans les années 2000 dans l’action sportive, et nous avons 

ensemble jeté les bases du schéma de rénovation des équipements sportifs de la Ville avec 

notamment la piscine et le site des Blagis. Elle a porté la politique européenne de la Ville, très 

présente dans les jumelages, et a fait vivre le devoir de mémoire, avec cette volonté forte de 

partager et de de transmettre aux enfants de Sceaux cet héritage, tout en portant la politique de 

la jeunesse avec de nombreuses initiatives dont le Défi de Sceaux, le dispositif 

d’accompagnement de projets Projeunes, ou la création des Ateliers, là encore des réalisations 

toujours très vivantes aujourd’hui. Chantal était également très attachée à sa représentation de 

notre Ville dans nos cités scolaires et à la faculté Jean-Monnet, où étudient d’ailleurs deux de 



ses petits-enfants. Plus récemment, elle avait pris en main la question de l’égalité femmes-

hommes et filles-garçons, avec un plan d’actions ambitieux qu’elle avait su faire partager à 

toutes et à tous, et en cours de mise en œuvre aujourd’hui. 

Chantal participait pratiquement à tous les comités de pilotage, que ce soit la construction ou la 

rénovation de bâtiments – comme par exemple l’église – ou les concertations que nous avons 

menées ensemble, notamment sur les Blagis, qui ont abouti à une feuille de route ambitieuse, 

partagée avec nos partenaires et en cours de mise en œuvre. Elle avait cette capacité à écouter 

et à comprendre ce que souhaitaient et proposaient les habitants, qui la créditaient d’ailleurs de 

cette qualité. 

C’est sans doute dans le domaine de l’enfance et de l’école, domaine qu’elle a investi depuis 

10 ans au sein de l’équipe municipale, que Chantal était aujourd’hui la plus connue. En 

constante relation avec les enseignants et les services municipaux, attentive sur le fond et sur la 

complémentarité respectueuse entre la Ville et l’Éducation nationale, elle a animé les réflexions 

sur le concept de continuum éducatif et entretenu un dialogue permanent entre tous les acteurs 

de la vie de l’enfant. Présente sur tous les fronts, dans les crèches et les conseils d‘école, toutes 

les familles de Sceaux la connaissaient… et d’abord les enfants ! Elle les aimait, les enfants de 

Sceaux, dont elle disait souvent : « ils sont aussi tous mes enfants ». Et les enfants le savaient, 

et ils le lui rendaient bien. 

Celles et ceux qui connaissaient Chantal Brault – et ils sont nombreux, à Sceaux comme dans 

tous les organismes où elle représentait notre ville – se souviendront de son énergie hors du 

commun, de la solidité de ses convictions, de son formidable engagement pour notre ville, de 

la connaissance fine de Sceaux et de ses habitants, de sa passion pour l’action publique – tout 

particulièrement auprès des enfants et des jeunes –, et de son attachement très puissant au 

service public qu’elle manifestait en siégeant à mes côtés au comité social territorial. Elle tenait 

une place très importante, une place majeure, dans notre vie municipale par sa présence forte, 

attentive et exigeante.  

Son départ est une immense perte pour nous tous. Chantal va beaucoup manquer à notre ville, 

à notre équipe municipale, à notre administration, aux Scéens. 

Nous partageons profondément le chagrin de toute sa famille. Et nous disons à Chantal : 

« Adieu et merci ». 


